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Déclaration du Groupe Armé Mai Mai/Division   
Sud-Sud à  la Conférence sur la Paix ,la sécurité et  

le Développement dans les provinces du Nord- Kivu 
et du Sud - Kivu

 

.    

Honorable Président de l Assemblée Nationale ; 

Monsieur l Abbé, Président du Bureau de la Conférence ; 

Messieurs les membres des différents bureaux des organes 
de la Conférence ; 

Mesdames, mesdemoiselles, messieurs et distingués invités 

Chers compatriotes ; 

Le Groupe Armée Ma i -Mai, GAM en sig le,   
c ommunément appelé  Groupe ZABULON, suit avec 
intérêt l évolution de la situa tion politique et sécuritaire 
dans notre pays et surtout dans la pa rtie Est de la 
République. 

Notre Groupe désire a rdemment que c es assises ne 
soient pas un forum de p lus sur la longue liste des 
rencontres organisées dans le c ad re de la rec herc he des 
solutions aux problèmes politiques, milita ires et sécuritaires 
de notre pays. 
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Pour notre Groupe Armé Ma i Mai,  la situa tion 
soc ia le, politique et sécuritaire de notre pays est très 
grave et menac e  l existenc e  même du pays et de la 
na tion Congola ise. Plus que jama is, le pays est au bord  
de l éc la tement aujourd hui. 

 C est donc vous  d ire c hers conférenciers, c omb ien il 
est impérieux d organiser un tel forum où l oc c asion nous 
est  offerte pour fa ire le point de la situa tion et examiner 
ensemble les voies  de sortie de la crise. 

QUI EST LE  Groupe Armé Mai-Mai? 

Estimés à p lus ou moins 12.000 hommes, milita ires, 
polic iers et servic es de séc urité c onfondus, le Groupe 
Armé Mai-Mai, Division Sud -sud est c onstitué des 
combattants, hommes et femmes, issus de toutes les 
c ouc hes soc ia les qui ont p ris les a rmes pour défendre 
l intégrité du territo ire na tiona le  et la souvera ineté  du 
pays  mis à ma l depuis Octobre 1996 par la c oa lition des  
forc es d agression rec rutées essentiellement au Rwanda, 
au Burundi et en Ouganda.   

A la tête de c es forc es d agression se trouvent les 
tutsis de tous bords  p rétextant qu ils ont p ris les a rmes 
pour revendiquer la nationalité Zaïroise.  

Au c ours de sa randonnée dévasta tric e, la c oa lition 
tutsi s est singularisée par : 

-des p illages à grande éc helle. Le butin transportab le 
a été  transféré au Rwanda, au Burund i et en 
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Ouganda , tand is que c elui qui ne pouva it pas l être, 
était tout simplement détruit par  le feu. 

-des  massacres similaires à un génocide perpétrés sur 
des popula tions c iviles innoc entes et sans défense à 
Lemera, à Ka togota , à Kahungwe, à  Makobola , à Kiliba, 
à Runingu , à Uvira, à Kasika  etc.  

Des resc apés étab lissent c la irement  qu au c our de  
l exéc ution de c es sa les besognes, c e sont les tutsis d its 
banyamulenges qui se sont le p lus illustrés dans les tueries 
et autres vexa tions dégradantes par rapport aux tutsi 
Ougandais, Rwandais et Burundais. Esprit de vengeance ? 
Pour leur avoir fait quoi ? 

Fac e à une telle tragéd ie infrahumaine  visant 
l extermina tion d un peup le sur son p ropre sol, et c ompte 
tenu de l inc apac ité du Gouvernement de l époque 
d assurer la p rotec tion des personnes et de leurs b iens, 
a insi que de l intégrité territoria le de la RD.Congo, à 
l insta r du Gouvernement ac tuel  , des hommes  et des 
femmes de toutes les c ouc hes soc ia les se mob ilisèrent et 
p rirent des a rmes pour s auto défendre ; c a r ils n ava ient 
p lus d autre c hoix  que  d emprunter les moyens utilisés 
par l agresseur.  

En kifuliiru c ela se d it mieux : « Li nyokokulu angaluka 
umugozi, nawe unahunge ugundi » ; c ec i  veut d ire : « si 
votre grand mère tisse une c orde pour vous  ligoter, elle 
sera surp rise lorsqu elle c onsta tera que vous aussi, vous 
avez tissé une autre à son insu ». Car en pareilles 
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circonstances, les swahiliphone  disent «   dawa ya moto ni 
moto ». 

Voilà pourquoi, si à c e jour, le fameux Groupe des 47 
et les soit d isant insurgés  opérant dans les hauts et 
moyens p la teaux  surp lombant le lac Tanganyika n ont 
pas pu évoluer  et a tteind re leurs ob jec tifs hégémoniques, 
notamment la c réa tion du territo ire de Minembwe, c est  
suite à la vigilance de notre  Groupe  Armé Mai-Mai.  

Ainsi c ompris, le GAM reflète  et c ana lise donc l esprit 
na tiona liste, l idéa l c ommunauta ire a insi que les 
asp ira tions p rofondes de notre peup le à p lus de liberté, 
de démocratie et de dignité.  

Il ne c onstitue nullement une milic e triba le  ou 
rég iona liste et enc ore moins une forc e milita ire d irigée 
c ontre un pays, une c ommunauté ou un groupe 
d ind ividus.  Les ma i-ma i  mob ilisent la quasi  tota lité des 
popula tions de l Est du pays et jouissent pa r a illeurs d une 
grande sympathie  de la c ommunauté na tiona le, n en 
déplaise ses détracteurs.   

Pour  rappel, les agresseurs dont question, sont les 
desc endants de tous c es immigrés et refug iés tutsi  
abandonnés  sur les terres  de nos anc êtres, et  qui pa r la 
suite vont  s autoproc lamer Banyamulenge pour des 
ra isons évidentes, notamment le c amouflage de leur 
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identité  avec tout c e que  c ela génère  c omme 
avantages sociopolitiques. 

C est dans c ette op tique qu ils vont rec ourir à la voie 
la p lus extrême, c elle de l utilisa tion des a rmes c omme 
moyen de p ression pour fa ire entendre leurs 
revendications. 

A c e sujet,  le Groupe Armé ma i-ma i c onsidère que  
quand une minorité devient sura rmée dans un pays, elle 
n en est p lus une  et devient par ricochet très nuisible. 

Aussi, il ne faut pas que l on c roit  que la minorité a  le 
d roit d exterminer la ma jorité. Celle-c i  autant que la 
minorité, ne peuvent  toutes deux être  p rotégés  que par 
l Eta t. 

Par a illeurs, si l Eta t est fa ib le, et c ap itule fac e à   ses 
responsab ilités Constitutionnelles, le peup le a 
lég itimement le d roit de se p rendre en c harge jusqu'à  la 
dernière  goutte  du sang du dernier résistant. 

 Parole du patriote  

ATTITUDE DU GOUVERNEMENT CONGOLAIS A LEGARD DU 
GROUPE   ARME MAI-MAI  

Depuis 1996, nous  les mai-mai, n avons c essé 
d ac c omplir des lourdes responsab ilités que nous nous 
sommes assignées, et c e dans des c ond itions  soc ia les, 
politiques et séc urita ires extrêmement d iffic iles : privation 
de la solde et de la ra tion, exclusion dans la gestion de la 
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c hose pub lique, marg ina lisa tion lors des c olla tions des 
grades etc. Après tant de sac rific es c onsentis pour la  
na tion, Uvira d ispose d auc un ministre, d auc un généra l 
dans l a rmée c omme dans la police, j en passe, a lors que 
c eux là qui c onstituent une menac e évidente oc c upent 
des postes hautement stra tég iques dans  l a rmée, la 
police (p lus de 15 généraux), les servic es de séc urités, les 
ambassades, les Gouvernements p rovinc iaux et  c entra l 
où ils ont oc c upé même le poste du Vic e p résident de la 
République. C est c omme qui d ira it qu en RDC il ya d un 
c oté des esc laves qui doivent trava iller et de l autre des 
maîtres pour jouir. Cec i est très révoltant lorsque l on sa it 
pertinemment b ien qu aucune autre tribu c ongola ise, 
majoritaire soit-elle  en dispose autant ?  

Et pourtant leurs appétits ne sont toujours pas  
satisfaits ! Ils  ont enc ore déjà p ris les a rmes. Les  uns pour 
revend iquer l érec tion d un territo ire autonome, d autres 
soit  pour leur repositionnement politique, soit pour leurs 
revend ic a tions identita ires, soit pour le retour de leurs 
prétendus refugiés .. 

Je parie que nos amis ont une sourc e inta rissab le 
d imagination  pour faire chanter le gouvernement. 

En c e qui c onc erne les Ma i-Mai, nous avons  été, à 
ma intes reprises, tra ités d intégristes, d extrémistes et 
diabolisés ou vilipendés au point d être assimilés aux 
forces négatives,  surtout par ceux là même qui devraient, 
en toute log ique, nous apporter le soutien dont nous  
avions besoin lorsqu il s est ag i p rinc ipa lement de 
défendre l intégrité territoria le, de lutter pour la 
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restaura tion de l autorité de l Eta t et de protéger les 
a ttributs de l Eta t dont la na tiona lité Congola ise. 

En p lus, il y a lieu de décrier d une part, la 
déc ap ita tion des b rigades et des ba ta illons des pa triotes 
mai-ma i pa r l élo ignement, mieux la déporta tion de leurs 
officiers lo in de leurs positions opéra tionnelles ( c as des 
colonels Kayamba, Nyerere, Ba leke ), et d autre part le 
ma intien p rolongé et délibéré de c erta ins d entre eux 
dans les c entres de b rassage (c as des c olonels ABDUL, 
Mwenyemali .) avec pour conséquences, la fac ilita tion 
des infiltra tions des éléments a rmés en p rovenanc e des 
pays voisins. 

A c ela s a joute la sélec tion d isc rimina toire dans la 
rec onna issanc e des grades à nos offic iers par rapport à 
d autres groupes a rmés intégrés dans les FARDC. 

Nous dénonçons éga lement le maintien de la mise 
en p lac e politique et milita ire issue du sc héma 1 p lus  4 
par le Gouvernement ac tuel, de surc roit issu des élec tions 
libres et démocratiques.  

SITUATION POLITIQUE  ET SECURITAIRE ACTUELLE A LEST DE LA 
RDC 

L Est de notre pays c onna it une situa tion désastreuse 
marquée essentiellement par : 

 

la présence des  FDLR (Interahamwe, Rasta) et FNL 
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La présenc e du groupe de 47 et des insurgés, en 
parfaite intelligence avec les hommes de NKUNDA, 
opérant  dans les hauts et moyens p la teaux 
surp lombant le lac Tanganyika , où ils c ommettent 
des exac tions c riminelles et autres b rimades de tout 
genre : tueries, viols, pillages etc.  

N.B. Ces groupes bénéfic ient de  l appui du Rwanda 
a insi que de la c omp lic ité de c erta ins politic iens  et 
hauts c ad res de l a rmée de Kinshasa qui leur 
apportent un souffle nouveau toutes les fo is qu ils sont 
au point de capituler.  

En pareils  c as, qui ne c onsta tera it pas que le peup le 
c ongola is est trahi pa r c eux la qui ont la c harge de 
sa protection ? 

 

La prétention provocatrice de c es insurgés d ériger 
de forc e, des entités  territoria les p ropres à eux , au 
mépris  de la Constitution et des lo is du pays : c as de 
la tenta tive de c rea tion du fameux territo ire de 
Minembwe ;  

 

Le manque de respec t envers les autorités 
coutumières légalement établies, par les membres de 
ce groupe; 

 

Le dysfonc tionnement délibérément entretenu des 
servic es de séc urité entraînant des infiltra tions 
permanentes de l ennemi en vue de gonfler les 
effectifs du groupe de 47 ; 
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le redép loiement en c ours, c onsistant à c onfier le 
c ommandement des unités de l Est aux c hefs issus 
essentiellement d un même  groupe ethnique et ou 
idéologique: c omme qui d ira it une mise en c hantier 
d une oc c upa tion territoria le en sourd ine.  

PISTE  DES  SOLUTIONS  

Pour le GAM, rétab lir la pa ix et assurer la séc urité des 
personnes et de leurs biens est une condition sine quo 
none pour un développement  soc io-économique 
durab le et ha rmonieux dans les p rovinc es du nord -
kivu et sud-kivu : 

Pour y arriver, il faut :  

 

Déc ourager les milic es tutsi (g roupe de 47, les 
insurgés) et leurs leaders politiques, dans leur 
tenta tive suic ida ire de rec herc he d un territo ire 
propre à eux. Car c ette p ra tique c onsistant à 
rec ourir aux a rmes pour fa ire aboutir des 
revend ic a tions même bana les risque d être  un 
p réc édent fâc heux pour l ensemble du pays . 

 

Résoudre la question des déplacés internes  et 
des réfug iés c ongola is pa r la mise sur p ied d une 
c ommission multipa rtite c onjointe HCR-RDC - 
pays  voisins, en vue  d identifier les véritab les 
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réfug iés  c ongola is d isséminés dans la rég ion des 
Grands lacs. 

 
Ac c élérer le mouvement de rapa triement des 
réfug iés Burunda is,  et Rwanda is se trouvant en 
R.D CONGO issus des vagues suc c essives de 
1959 à nos jours, lesquels réfug iés ont été oub liés 
sur notre territoire et qui servent de p rétexte aux 
man uvres  de déstab ilisa tion de la RDC par 
leurs pays d orig ine. 

 

Exerc er des p ressions  d ip lomatiques sur le 
Rwanda  en vue  d ob tenir  de la c ommunauté 
interna tiona le l organisa tion d un d ia logue inter- 
Rwanda is pour le retour  pac ifique des  FDLR se 
trouvant  au Congo avant qu ils ne 
c ommenc ent à se sédenta riser. Le Rwanda n est 
pas une propriété exclusive des seuls Tutsi ; 

 

Que l Eta t Congola is assume ob liga toirement ses  
p réroga tives c onstitutionnelles par le 
renforc ement de son autorité polic o-militaire  
notamment :   

 

En revisitant sa politique d avanc ement des 
grades  et de p romotion en tenant c ompte 
de la c ompétenc e, du pa triotisme, de 
d iverses sensib ilités  géopolitiques pour un 
partage équitab le et équilib ré  dans  la 
gestion de la chose publique ;   
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en réorganisant la justic e tant c ivile que 
militaire, les services de sécurité entendus ;  

 
en assainissant la c ha ine de 
commandement militaire, 

 

en  traduisant devant la justic e tous les 
responsab les milita ires imp liqués dans le 
sc anda le de la c orrup tion ou soupç onnés 
de trahison aux fronts (démobilisation, 
détournement de la solde et de la 
logistique) 

 

en  réhabilitant les éléments de notre 
groupe par la rec onna issanc e de leurs 
grades,  

 

en redép loyant les unités pa triotes le long 
de nos  frontières  avec le Rwanda, la 
Burund i et l Ouganda , 

 

en payant régulièrement et de faç on 
c onséquente la solde des milita ires en 
général  et des mai-mai en particulier ; 

 

en reconstituant la c apac ité d issuasive de 
l a rmée en vue de déc ourager toutes  les 
velléités expansionnistes doub lées des 
appétits territoriaux dont sont imbus les 
insurgés et leurs alliés. 

 

en  demandant à la c ommunauté 
internationa le de jouer p leinement son rôle, 
c elui d imposer la paix. 
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Le Groupe Armé Ma i-Ma i adhère aux 
ob jec tifs de la c onférenc e et s engage à 
respec ter  les rec ommandations et 
résolutions de c elle-c i pour autant qu elles 
contribueraient au rétab lissement de la 
pa ix, la séc urité dans nos p rovinc es 
respec tives en partic ulier et de la  RDC en 
général  

Que vive la RD Congo 

Que vivent les vaillants combattants du Groupe Armé  
Mai-Mai 

Je vous remercie  

Fait à Uvira le 04 janvier 2008 

Pour le Groupe Armé Mai-mai 

Le Général de Brigade Zabuloni Rubaruba 
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